

        

           [image: ]

        




	 


	Plus Vierge 


	4 Contes Érotiques de Sexe Hard Français


	______________________


	Eva Rossi


	 


	 


	 




Sommaire


	Sommaire


	Imprint


	Introduction


	Avant de commencer...


	Cours de soutien scolaire


	Prologue


	Chapitre 1: Mes élèves


	Chapitre 2: Se révéler


	Chapitre 3: Grand ouvert


	Chapitre 4: En outre


	Chapitre 5: Conduire de façon insensée


	Chapitre 6: Choses douteuses


	Chapitre 7: Visite à domicile


	Chapitre 8: Fin du tutorat


	Plus vierge


	Chapitre 1


	Chapitre 2


	Chapitre 3


	Chapitre 4


	Chapitre 5


	Menage en mer


	Chapitre 1


	Chapitre deux


	Chapitre trois


	Chapitre quatre


	Bed, Breakfast et…


	Chapitre 1


	Chapitre 2


	Chapitre 3


	Chapitre 4


	Chapitre 5


	Avant de partir...


	


	 




Imprint


	© 2023, Eva Rossi


	Tous droits réservés.


	Auteur : Rossi, Eva


	Contact : erosandloveclub@gmail.com


	Printing and Distribution: tredition GmbH, An der Strusbek 10, 22926 Ahrensburg


	 


	Ce livre numérique est autorisé pour votre plaisir personnel seulement. Il ne peut-être pas être revendu ou donné à d’autres personnes. Si vous désirez partager ce livre avec une autre personne, veuillez acheter une copie supplémentaire pour chaque destinataire.


	Merci de respecter le travail de cet auteur.


	ISBN: 9783989112308
Verlag GD Publishing Ltd. & Co KG, Berlin


E-Book Distribution: XinXii
www.xinxii.com
[image: logo_xinxii]




Introduction


	Voulez-vous exciter et donner tout le plaisir que vous méritez?


	Envie d'un vrai moment de détente intime et de bienêtre?


	Continuez à lire!


	Avec ce livre vous aurez l'occasion d’avoir tout ce que vous avez toujours voulu mais que personne ne vous a jamais donné: beaucoup, vraiment beaucoup d'histoires explicites en français, comme vous l'avez toujours voulu!


	Vous avez devant vous une collection d'histoires explicites dédiées au bon sexe qu'il est possible d'avoir entre des hommes et des femmes qui aiment se faire plaisir. 


	Beaucoup des contes passionnantes à vivre seul ou en compagnie.


	Vous trouverez de nombreux dialogues entre les protagonistes des histoires, afin que vous puissiez aussi vous imaginer au centre de la scène, comme si vous étiez vous-même un personnage de l'histoire.


	Qu'est-ce que tu attends alors? Laissez-vous aller à la passion, à la provocation, aux fantasmes interdits que vous avez toujours eus, laissez tomber vos inhibitions et commencez à voyager avec des émotions.


	Pas de censure, 100% plaisir.


	Détendez-vous, installez-vous confortablement et embarquez pour un beau voyage plaisir.


	À votre orgasme!


	Qu'est-ce que tu attends? ACHETEZ LE LIVRE MAINTENANT!!!


	Le livre contient un contenu sexuel explicite et ne convient pas aux personnes de moins de 18 ans. Les histoires sont de pure fantaisie: les personnages sont tous d'âge et, comme le contenu, ils sont fictifs. 




Avant de commencer...


	Voulez-vous recevoir gratuitement 5 histoires érotiques rien que pour vous, et rester en contact avec moi?


	Inscrivez-vous à ma newsletter, afin d'être toujours informé de mes nouvelles collections érotiques et de télécharger mon cadeau!


	Voici le lien: Histoires Gratuites


	Voici le code QR :


	[image: ]


	Un bisou et une bonne lecture, Eva!


	 


	 




Cours de soutien scolaire 


	 


	




Prologue


	Le professeur rencontre ses élèves pour parler de leurs travaux de semestre, mais il y en a un qu'il n'arrive pas à oublier. Madeleine est belle mais pas prétentieuse, contrairement à Joséphine, qui ressemble à une star du porno et agit comme si elle le savait. Il ne peut pas dire ce que Madeleine veut de lui; bien qu'il ait l'impression qu'elle est intéressée. Mais elle n'est pas la seule. Partout où il se tourne, il semble y avoir une autre femme sexy qui lui donne cette vibration. Son professionnalisme l'a empêché de faire un geste jusqu'à présent, mais il doit maintenant rencontrer Madeleine seule dans son bureau. Elle est amie avec Joséphine, alors il ne sait pas ce qui pourrait se passer. Il la désire tellement, et c'est difficile de le cacher, mais elle est son élève. Elle est aussi une adulte. Joséphine est aussi sexy, mais elle lui tape sur les nerfs. Pourtant, si elle l'invitait chez elle, accepterait-il?


	 


	Chapitre 1: Mes élèves 


	Madeleine - mon ex-étudiante...


	Je l'ai remarquée le premier jour de classe. Elle était assise au premier rang de la classe. Comme beaucoup d'élèves, elle était toujours joyeuse, heureuse et pas trop intéressée par le cours que j'enseignais. Elle n'était pas une fille ordinaire qui s'est inscrite à l'université juste comme ça. 


	Elle était extrêmement intelligente, drôle mais aussi indisciplinée. Jolie, pleine d'entrain, vive, elle gloussait lorsque je passais à côté du groupe de personnes avec qui elle était dans le couloir ou me lançait des regards significatifs pendant les cours. Ces regards brefs qui m'incitaient à faire attention à elle. 


	"Madeleine, tu voulais demander quelque chose?" Je faisais semblant de ne pas remarquer la signification de son regard. 


	"Rien, rien... J'écoutais juste très attentivement." Elle riait presque innocemment et faisait semblant d'écrire quelque chose, comme toujours. 


	Habituellement, elle me regardait droit dans les yeux avec la bouche entrouverte et lorsqu'elle attirait mon attention, elle souriait discrètement et baissait la tête. Je me sentais coupable lorsque je me surprenais à penser à elle. Je suis professeur et je ne suis pas censé être impliqué avec mes étudiantes. Pour le moins, elle était très jeune, même pas vingt ans. 


	Malgré cela, je l'avais dans mes pensées tous les jours. Je pouvais à peine attendre les jours où j'enseignais à son groupe. Pendant que je parlais, je faisais le tour de la classe et m'arrêtais délibérément à des endroits d'où je pouvais observer ses cuisses. Elle portait toujours des jeans serrés ou une sorte de collant. Elle s'habillait plutôt normalement pour son âge, pas trop sexy. Des jeans, des t-shirts, des baskets... Elle ne portait pas de maquillage, mais elle n'en avait pas besoin non plus car avec ses lèvres sensuelles et ses grands yeux bruns, elle pouvait faire tomber n'importe quel homme à genoux. 


	Mes collègues qui ne l'avaient pas dans leurs classes me taquinaient et me demandaient si j'arrivais à me concentrer. Son sex-appeal était si fort qu'elle m'excitait de plus en plus chaque jour. 


	Le bord de sa culotte serait visible à travers son jean, discrètement bien sûr. Madeleine était bâtie à mon goût. Elle n'essayait pas d'être maigre, ses jambes étaient parfaitement dessinées, son cul était magnifique, son ventre plat et ses seins.... Un jour, elle est arrivée avec une chemise à la coupe en V profond. 


	Je pense que les élèves ont remarqué la quantité de bave potentielle que j'ai avalée lorsque j'ai vu l'écart entre ses magnifiques seins et ses tétons qui ressortaient à travers sa chemise. Elle a remarqué mon regard et a souri de façon si innocente. Ce jour-là, je leur ai beaucoup dicté car je voulais profiter du spectacle qui me faisait respirer très fort. 


	Chaque jour, Madeleine est devenue de plus en plus le sujet de mes fantasmes. Je m'imaginais souvent en train de lui lécher la chatte en étant allongé, et qu'elle bougeait partout sur mes lèvres en serrant ses magnifiques seins, la tête rejetée en arrière et les yeux fermés. Je la voyais gémir et me supplier de la baiser: "Oh, professeur, baise-moi..." et je l'imaginais tenant ma tête avec ses deux mains et l'enfonçant dans son entrejambe. Puis je la verrais s'enfoncer sur ma queue pendant que je tiendrais ses joues de cul parfaites et que je mordrais ses seins en même temps. 


	"Professeur, puis-je te demander quelque chose?" Un jour, elle m'a parlé dans le couloir avant le cours.


	"Oui, bien sûr. Vas-y!" J'ai essayé de paraître professionnelle et distante.


	"Joséphine fête son anniversaire aujourd'hui et je voudrais aller en ville pour lui acheter un cadeau puisqu'elle part en voyage juste après le cours et sera absente pendant deux jours. Tu veux bien m'excuser de la classe aujourd'hui?" 


	"Madeleine, c'est l'université. Tu n'es pas obligée d'assister aux cours si tu ne veux pas. Tu dois juste être prête pour les examens."


	"Je le sais, Professeur. Mais je veux être dans tes cours et je ne veux pas que tu penses que je ne m'y intéresse pas."


	"Pourquoi est-ce si important que je pense que mes cours t'intéressent ou non?" J'ai essayé de développer un dialogue décontracté mais toujours dans le contexte de la relation élève-professeur. En fait, je voulais être avec Madeleine, lui parler le plus longtemps possible de n'importe quoi. 


	"Je me soucie de ce que tu penses". Elle a souri de façon diabolique et a passé sa main dans ses merveilleux cheveux longs et ondulés. 


	"Eh bien, c'est sympa..." J'étais un peu confuse et sûre que Madeleine sentait que je fantasmais sur elle. "Je suis très heureuse de t'entendre dire ça, mais cela ne veut pas dire que tu peux être indisciplinée. D'accord?" J'ai ri et j'en ai profité pour briser la distance que j'avais créée entre nous. Je l'ai touchée avec le bout de mon index sur son nez et j'ai souri. 


	"D'accord, professeur. Tu verras que je passerai la matière juste comme tu l'aimes." Elle a aussi souri, se mordant la lèvre inférieure. Son visage est devenu rouge. Je n'étais donc pas seul avec mes fantasmes. Madeleine voulait de moi la même chose que je voulais d'elle. 


	 


	Chapitre 2: Se révéler


	Elle s'est retournée et est partie dans le long couloir. Je l'ai suivie et j'ai apprécié la beauté de son corps et de son cul. Ses courbes étaient clairement imprimées sur son jean. Elle s'est retournée et m'a fait un sourire séduisant. J'ai souri en retour, l'ai saluée et ai ouvert la porte de la salle de classe. 


	"Professeur, Madeleine est allée en ville et..." Joséphine, dit son collègue de banc. Elle était une beauté porno régulière. Je n'ai jamais pu comprendre ce qu'elle faisait à l'université. Ses tenues sexy auraient mieux convenu à une fête turbo-folk qu'à un établissement d'enseignement. 


	Joséphine, aussi baisable qu'elle soit, n'a pas attiré mon attention. Elle en savait plus sur les régimes, les salons de bronzage et tout un tas d'autres choses. Avec ses minijupes, ses talons hauts et son profond décolleté, elle essayait d'attirer toute l'attention sur elle, de tout le monde, pas seulement de moi. Ce que j'ai aimé chez elle, c'est son ventre parfaitement plat et un petit bracelet à sa cheville droite. Je suppose que c'était sa marque de fabrique. 


	"Je sais, Joséphine!" Je l'ai interrompue fermement. Elle commençait à me taper sur les nerfs. 


	"Qu'est-ce que tu sais? " Elle a levé les sourcils et m'a regardé avec son regard 'viens me baiser'. 


	"Je sais que Madeleine est allée en ville." 


	"Oh, ça. Ok!"


	"Alors qu'est-ce que je dois savoir d'autre? " Par le ton de voix que j'ai utilisé, je voulais lui faire comprendre que rien, à part la classe, ne devait faire l'objet d'une communication entre elle et moi, Madeleine ou tout autre élève. J'avais l'impression que tous mes collègues et élèves savaient que je fantasmais sur Madeleine. 


	"Rien, rien... Je suis désolée!" dit Joséphine respectueusement, et j'ai aimé ça d'une certaine façon. Elle ne m'avait jamais parlé auparavant et je m'attendais à ce qu'elle agisse avec désinvolture. J'ai aimé ses excuses. 


	Les jours passaient et je ne pouvais pas m'empêcher de penser à Madeleine. Je fantasmais sur elle tous les jours. L'énergie entre nous existait et notre relation est devenue plus détendue. Je m'asseyais parfois avec les étudiants et prenais un café avec eux, en essayant d'être avec le groupe auquel elle appartenait. Nous parlions de plus en plus dans les couloirs et échangions des caresses désinvoltes, qui m'excitaient régulièrement et que je ramenais dans mes fantasmes sur elle. 


	Le moment est arrivé pour les travaux de semestre et cela signifiait aussi le moment où mes élèves viendraient pour des consultations régulières. Cela m'a rendue nerveuse. Je savais que son tour allait arriver et je ne savais pas quoi faire. 


	Devais-je faire comme si rien ne se passait, ou devais-je essayer quelque chose? Et si je me révélais être un idiot? Et si elle commençait à parler de la façon dont j'ai essayé de coucher avec une de mes élèves? Je n'étais pas la seule à avoir essayé ou réussi à le faire, mais cela n'était pas en phase avec l'autorité que j'avais, et surtout avec ce que les gens pensaient de moi. J'aurais dû être heureuse de la rencontrer seule, mais j'avais hâte que ce jour arrive et reparte enfin. 


	"Bonsoir, professeur!" Elle est entrée joyeusement dans mon bureau. 


	Elle a fait semblant de ne pas remarquer à quel point elle me laissait sans souffle. Elle avait des collants blancs faits d'une matière fine et on pouvait parfaitement voir sa colline de Vénus. Les talons hauts qu'elle portait rendaient ses jambes magnifiques et accentuaient encore plus son cul puissant. 


	Son dos nu blanc montrait son ventre et pouvait à peine contenir ses seins. Madeleine avait mis un parfum qui remplissait mon bureau et enflammait le désir qui était en moi. J'ai senti ce désir se transformer en matière vivante. Mon estomac a tremblé et je me suis sentie en érection. 


	Je l'ai regardée dans les yeux assez sérieusement, je me suis adossée à mon canapé et j'ai demandé: "Madeleine, es-tu venue ici pour une consultation, ou...?".


	À ce moment-là, j'ai entendu frapper à ma porte et Joséphine est entrée en portant une légère mini robe dos nu. Ses longs cheveux blonds tombaient sur ses épaules et le bracelet à sa cheville exprimait la beauté de ses jambes. 


	"Excuse-moi, professeur, pourrais-je aussi participer à la consultation avec Madeleine? Nous avons travaillé ensemble sur le mémoire de fin d'études et j'aimerais donc entendre ce que tu vas lui dire." 


	C'était une situation où la discussion portait sur un travail de semestre mais sous la surface, tout sentait le sexe. Je me suis ressaisie assez rapidement et j'ai calmement repoussé Joséphine.


	"C'est gentil de ta part, Joséphine, d'être si intéressée. Pour autant que je sache, tu es sur le planning d'après-demain. Je ne voudrais pas détruire mon principe et j'aimerais parler des travaux de semestre de mes élèves avec eux en privé. S'il te plaît, ne te fâche pas." 


	"Ok, professeur", a-t-elle répondu et a regardé Madeleine. 


	"Attends-moi dans le café", lui a-t-elle dit. 


	"D'accord, je t'attends", a-t-elle répondu et elle a embrassé doucement ses lèvres. "Au revoir, professeur".


	"Au revoir, Joséphine", ai-je dit et j'ai regardé Madeleine d'un air interrogateur. 


	"Quoi?" Elle a souri et a étalé ses mains, en me regardant droit dans les yeux. 


	"Madeleine, tu sais très bien que je suis assez ouverte. Je suis troublé par la façon dont tu es habillée, et bien plus encore par ce baiser avec Joséphine... Bon, je ne vais pas m'étendre sur toute l'histoire du baiser mais le premier..." Mon self-control l'a emporté. Bien que mon cœur battait fort et que j'étais très nerveux et excité, j'ai réussi à me comporter comme si j'étais parfaitement stable et que je ne pensais à rien d'autre qu'au travail. Pourtant, j'espérais qu'elle ferait le premier pas, c'est pourquoi j'ai mentionné son apparence. 


	"Eh bien, professeur, c'est tout à fait normal aujourd'hui. Ne sois pas si, je ne sais pas... fermée!"


	"Qu'est-ce qui est normal?"


	"Eh bien, que deux amis s'embrassent sur la bouche. Je veux dire, ça ne veut rien dire."


	"Je t'ai dit que je n'entrerais pas dans ce sujet. Tu m'expliqueras si tu es venu aux consultations ou dans une boîte de nuit?" Je faisais semblant d'être sévère.


	"Oh que. Eh bien, j'avais prévu de sortir après les consultations. Quoi, tu n'aimes pas la façon dont je suis habillée? " Elle a souri de façon provocante et a montré très clairement que nous pouvions parler de tout. " Et n'est-ce pas un peu inhabituel qu'un professeur remarque ce que porte son élève? Si ça ne te plaît pas, je peux aller me changer." Elle essayait de me provoquer. 


	  


	Chapitre 3: Grand ouvert


	J'ai gardé le silence et j'ai regardé paisiblement dans ses yeux. Il était clair qu'elle était venue pour me séduire. Mon jeu d'acteur l'a cependant rendue confuse. Son visage est devenu sérieux et elle a cessé de sourire. Je menais le jeu et cela m'a donné la force de prendre ma décision: J'allais la baiser. 


	"Bien, je reviendrai vite", a-t-elle bégayé avec un regard un peu effrayé. Elle semblait s'attendre à ce que je l'arrête. 


	Je n'ai pas changé mon expression et l'ai regardée sérieusement. Son visage est devenu rouge et elle s'est lentement retournée pour aller vers la porte. Lorsqu'elle a atteint la poignée de la porte, je l'ai arrêtée discrètement: "Ferme la porte à clé."


	"Quoi?" Elle s'est retournée avec des points d'interrogation dans les yeux. 


	"Je t'ai dit de verrouiller la porte". J'ai continué à être calme. 


	"Mais professeur... Comment... la clé est à l'intérieur de la porte."


	"Je sais et c'est pourquoi je te le dis". Je me suis levé et j'ai marché lentement vers elle. Je n'ai pas essayé de cacher mon érection. 


	J'ai remarqué qu'elle devenait un peu confuse, même un peu effrayée. Je me suis approché et j'ai senti l'odeur de son parfum. Pendant qu'elle tournait la clé d'une main tremblante, j'ai doucement caressé ses fesses. 


	"Professeur..." a-t-elle bégayé et s'est tournée pour me faire face. 


	"Je te veux tellement. Tellement." Je l'ai attrapée par la taille avec ma main gauche et l'ai tirée vers moi. 


	"Professeur, ne fais pas... Je... laisse-moi partir..." Elle a essayé de se dégager de mon étreinte et m'a repoussé. 


	"Ne fais pas... Ohhh..." Elle a lâché un doux cri lorsqu'elle a senti ma queue dure sur son ventre. Ses yeux ont pétillé et ses lèvres ont tremblé. 


	"Madeleine... J'ai tellement envie de toi." Je l'ai tenue fermement avec ma main gauche et j'ai brossé ses cheveux de son visage avec ma main droite. J'ai doucement caressé ses lèvres avec ma langue. Elle a cessé de résister, a fermé les yeux et nos langues se sont entrelacées dans un merveilleux baiser. 


	"Oh, tu es si belle, Madeleine." Je l'ai regardée dans les yeux et j'ai touché ses lèvres avec mes doigts. "J'ai tellement envie de toi, bébé."


	"Ohhh, professeur. Qu'est-ce que..." Elle a été surprise lorsque j'ai attrapé ses bras fermement, l'ai retournée et l'ai poussée contre l'armoire. 


	C'était un spectacle merveilleux. Madeleine était toute en blanc, courbée, excitée et appuyée de tout mon corps sur les portes en acajou. 


	J'ai tenu ses mains assez fort et je me suis complètement appuyée sur elle.


	 "Mmmm..." elle a commencé à gémir doucement et avec des mouvements doux, elle a poussé son cul sur ma queue dure. J'ai lâché ses bras et j'ai attrapé ses hanches. Elle s'est appuyée sur le meuble avec les paumes de ses mains et a commencé à se tortiller. Je l'ai encore poussée de tout mon corps, si bien qu'elle respirait à peine. J'ai doucement embrassé son cou et caressé ses cuisses, son cul et sa taille en la touchant à peine. 


	"Tu es tellement baisable Madeleine", ai-je chuchoté à son oreille. 


	"Ufff... Professeur..." dit-elle à travers ses dents serrées et réussit à se tourner vers moi même si elle était toujours coincée par mon corps contre le meuble. Ses yeux ont pétillé et son visage est devenu rouge. 


	"Le minou est-il excité?" J'embrassais son menton et ses lèvres avec ma bouche humide.


	"Professeur..." En respirant fortement, elle a poussé le bas de son corps contre le meuble, m'a attrapé violemment et a poussé sa langue dans ma bouche. 


	Nous avons commencé à nous embrasser sauvagement et je continuais à caresser doucement ses courbes. J'ai retiré ma bouche de la sienne et l'ai regardée. 


	"Tu es si belle, Madeleine. Belle et excitée." J'ai caressé sa chatte gonflée du bout des doigts et j'ai doucement pressé ses seins à travers son haut. Elle a tenu mes mains et enfoncé ses ongles dans le haut de mes bras. Elle me regardait avec des yeux vitreux et un froncement de sourcils sur le front. 


	"Tes seins sont merveilleux." Je les ai mordus à travers son haut, et elle a commencé à l'enlever. "Pas tout". J'ai arrêté ses mains et admiré la beauté de ses seins exposés et de ses mamelons qui étaient durs à cause de toute l'excitation. "Ils sont si merveilleux." Je les ai doucement touchés avec mes paumes. "Ils sont si merveilleux." J'ai léché ses tétons durs avec ma langue. 


	"Ohhh... Professeur... Professeur..." -- Elle a serré mon cou très fort et tiré mes cheveux lorsque j'ai commencé à lécher et sucer les tétons de ses magnifiques seins. Elle gémissait et tenait fermement ma tête pour essayer de reprendre son souffle. Je me suis éloigné d'elle, l'ai attrapée par les chevilles et l'ai regardée droit dans les yeux. 


	"Es-tu excitée?" Je lui ai demandé calmement. 


	"Qu'est-ce que tu me fais, professeur?" Madeleine était essoufflée et excitée. 


	"Je t'ai demandé quelque chose". J'étais stricte, mais j'ai gardé ma voix calme pendant que je faisais des pas en arrière, la tirant avec moi. 


	"Oui, je le suis", a-t-elle à peine réussi à dire. 


	"Tu es quoi?"


	"Je suis excitée. Je suis très excitée. Je veux que tu ... Mmmm... Mmmm..." Je l'ai arrêtée avec un baiser passionné. 


	  


	Chapitre 4: En outre


	Je l'ai appréciée, sa langue, ses lèvres. J'ai caressé son cul, j'ai touché ses hanches, j'ai caressé son dos, puis je suis revenu à son cul. Je pressais son cul de temps en temps, puis je le caressais à nouveau. J'ai embrassé son cou, léché le lobe de son oreille, puis j'ai commencé à embrasser plus bas, en pliant les genoux et en m'asseyant sur le canapé. Je suis resté un peu plus longtemps sur ses seins et j'ai léché ses tétons. Puis je me suis assis et j'ai enlacé ses jambes.


	"Tu es si belle, Madeleine. Tu as un si joli ventre. Bébé, tu veux que je l'embrasse?". J'ai serré ses jambes avec mes mains et les ai caressées à travers ses collants.


	Elle m'a regardé avec des yeux vitreux. Elle frissonnait. Elle a posé ses mains sur ma tête et a dit tranquillement: "Professeur.... Je... JE... JE... S'il te plaît..." Ses jambes tremblaient, son cul était serré et elle mélangeait ses cuisses autant qu'elle le pouvait. 


	"Ton ventre est si joli, mmm.... Je vais l'embrasser maintenant." J'ai penché mes lèvres sur son ventre et je l'ai léché du bord de ses cuisses jusqu'à son nombril, puis j'ai commencé à le mouiller avec mes lèvres et ma langue. 


	"Ohhh..." Un soupir dur et fort a passé ses lèvres. "Ohhh... Professeur, ne fais pas... ahhh... ahhh..." elle a crié et s'est secouée dans mes mains. 


	"Tu es une minette en chaleur... c'est ce que tu es. Tu es ma petite chatte en chaleur, mon élève... N'est-ce pas?


	"Oui". Elle m'a regardé avec des yeux suppliants pendant que je commençais à enlever ses collants très lentement. 


	J'ai caressé ses jambes nues et j'ai touché avec ma langue le bord de sa culotte, qui était déjà mouillée par les jus de sa chatte. J'étais encore plus excitée par son odeur mélangée à celle de son parfum. 


	"Tu es si jolie, mon minou". Je l'ai tenue plus fort et j'ai continué à embrasser son ventre. J'ai caressé ses cuisses chaudes et pressé ses fesses. Quand je l'ai sentie nue entre mes mains, j'ai eu la chair de poule et je me suis penché encore plus sur mon élève excité. "Oh, bébé, tu es si jolie, merveilleuse, douce". J'ai continué à lécher son ventre et à presser son cul. 


	"Professeur... ma tête tourne, s'il te plaît... Ohhhh... Pleeeeasssee...... Oh... Oh..." Madeleine s'est convulsée dans mes mains. Elle s'est tordue et a essayé de se retirer de mon étreinte.


	J'ai tiré sa culotte plus bas avec mes dents. Elle se dénudait devant moi et je pouvais voir sa chatte rasée, toute mouillée. Je l'ai gardée sous mon contrôle avec ma main gauche et je l'ai aidée à se débarrasser de sa culotte avec ma main droite. Je me suis appuyé sur le canapé et l'ai tirée vers moi. "Donne-moi ça, bébé". Elle a grimpé sur le canapé avec son pied gauche et a levé le droit sur le dossier du canapé. Elle pleurait et haletait, attendant de sentir ma langue sur elle. Ses cuisses étaient humides de ses jus de passion et sa petite fleur était maintenant devant moi. Elle a essayé de mettre son entrejambe sur ma bouche immédiatement, mais je l'ai arrêtée en serrant ses hanches très fort. 


	"Tu dois m'écouter si tu veux que je te baise avec ma langue, Madeleine". Je lui ai dit de manière convaincante. 


	"Oh...Qu'est-ce que tu me fais? Tu n'es pas normal. Baise-moi, s'il te plaît... Je deviens folle!" Elle a crié et m'a supplié, pleurant presque.


	"Tu es une si jolie chatte, Madeleine". Je la rendais folle en prenant mon temps et je profitais simplement de la vue. Sa petite chatte était humide et gonflée. D'une main, j'ai gardé la cuisse posée sur le dossier du canapé et de l'autre, j'ai caressé sa jambe écartée jusqu'à son cul. J'ai commencé à faire tourner ma langue sur sa chatte gonflée. 


	"Uff... Hahh... Hahh..." a-t-elle crié, sentant juste mon souffle sur son entrejambe excité. Elle s'est appuyée sur le mur avec ses mains et a bougé ses hanches, la tête rejetée en arrière. "Professeur, s'il te plaît... Je n'en peux plus... Je ne peux pas..."


	"Dis-moi d'abord pourquoi tu es venue habillée comme tu l'as fait. Si tu veux que je te baise avec ma langue, dis-le moi d'abord." J'ai passé la face intérieure de sa cuisse droite avec ma langue, puis j'ai commencé à l'embrasser avec mes lèvres et ma langue. 


	"Ohhh... Nooo... Baise-moi, s'il te plaît..." a-t-elle crié, et sa voix a tremblé. 


	"Dis-moi d'abord, petite salope", ai-je continué à la rendre folle. 


	"Nooo... Je ne peux pas... Je ne peux pas..."


	"Oui, tu peux, ma petite pute". J'ai serré son cul très fort et j'ai tourné avec ma langue autour de sa chatte. 


	"Je suis venu... Ah... Je suis venu pour t'exciter... Je voulais que tu me baises... S'il te plaît, professeur..." Elle a encore essayé d'enfoncer sa chatte dans ma bouche.


	"Tu es une petite pute très obéissante. Je vais te récompenser." J'ai touché l'entrée de sa chatte avec ma langue et j'ai commencé à lécher les lèvres de sa chatte jusqu'à son clitoris. 


	"Oaaah... Oui... Yeees... Yeesss..." Les yeux fermés, Madeleine a serré ses seins d'une main et a attendu. 


	J'ai serré ses jambes et l'ai complètement contrôlée. Elle s'est tortillée et a rendu mon visage humide avec sa chatte excitée. J'ai écarté les lèvres de sa chatte avec mes doigts et découvert son clito gonflé. 


	"Ohhh..." Elle a crié fort quand je l'ai touchée avec ma langue.


	"Madeleine".


	"Professeur... Professeur..."


	"Mmmmm... hah... hah..." elle a gémi et a essayé de prendre l'air quand j'ai à nouveau touché son entrée avec ma langue et léché les lèvres de sa chatte. "Ohhh... ohhh... ohhh..." a-t-elle crié en sentant ma langue jouer avec son clito. "Yess... yesss... yeeeessss... ohhh..." Le bureau était rempli de ses cris, son corps se convulsait et frissonnait dans mes mains. Je stimulais la couronne de sa fleur humide et l'ai conduite à un orgasme qui a rapidement suivi et Madeleine a commencé à crier de façon incontrôlée. Elle a commencé à frotter sa chatte sur ma bouche, à frapper ses mains sur les murs et à serrer ses seins. Je n'ai pas arrêté de lui lécher le clito et j'ai profité de son orgasme intense qui l'a secouée et j'ai serré son cul. 
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